
Sur la troisième étape : 

     Corbigny : 

1600 habitants, sur l’Anguison, affluent de l’Yonne. Région d’élevage de charolaises. C’est 

une étape sur le chemin de St Jacques de Compostelle. 

A l’ouest de Corbigny, un monument commémore l’accident d’aviation de l’Emeraude en 

1934 où Maurice NOGUES, après avoir battu le record du monde de vitesse entre Paris et 

Saïgon, s’écrasa au retour d’Indochine. 

Un lieu insolite sur le pont des Bénédictins où une plaque nous promet une fin de périple 

magnifique. Mais pourquoi et comment ? A voir, réponse sur place… 

     Chitry les Mines : 

Son château du XVII et XIXème en forme de U ouvert sur le sud-ouest et flanqué de 4 tours. 

On exploitait autrefois des mines de plomb et d’argent. 

L’écrivain Jules Renard y vécut son enfance. Il fut maire de Chitry de 1904 à sa mort en 

1910. Une statue le représente à côté de l’un des héros de ses œuvres : Poil de Carotte. 

     Montreuillon : 

Un pont-aqueduc puise les eaux de l’Yonne au lac de Panecière pour alimenter le Canal du 

Nivernais. Construit en 1841 il est haut de 33 m, long de 152 m et compte 13 arches. 

     Le Lac de Panecière- Chaumard (520 ha et 83 millions de mètres cubes d’eau) 

Lac artificiel construit de 1937 à 1949 qui régule le débit de l’Yonne pour protéger Paris des 

inondations. L’Yonne le traverse sur 7,5 km.   Le barrage à 12 contreforts mesure 49 m de 

haut. 

     Montsauche les Settons : village détruit en grande partie par les Allemands le 25 juin 

1944 puis reconstruit. Il appartient au Territoire des Grands Lacs du Morvan. François 

MITTERRAND en fut le Conseiller Général de 1949 à 1981. 

Sur la quatrième étape : 

     Planchez : altitude 624 m ; bâti sur l’ancien chemin gaulois qui menait du Mont Beuvray à 

Saulieu, c’est un pays de bûcherons et le lieu de production des sapins de Noël. Plus de 

50% du territoire est en forêts. Le village, haut lieu de la résistance, a été martyrisé en 1944. 

     Lac des Settons (366 ha, 20 millions de mètres cubes) BPF 58 : 

Il est alimenté par la Cure, affluent de l’Yonne et devait réguler la navigation sur l’Yonne et 

faciliter le flottage du bois vers Paris. Un train de bois de 100 m de long transportait 250 

stères. Le barrage de granite a été édifié de 1854 à 1858 et mesure 267 m. Tourisme, pêche 

et activités nautiques s’y sont développés. 

     Dun les Places : village martyr de la Libération. En représailles contre les réseaux de la 

Résistance, 27 habitants ont été fusillés le 26 juin 1944, le village a été pillé et incendié. On 

nomme Dun les Places, l’Oradour du Morvan. A voir le Monument des Fusillés. 

     Rocher de La Pérouse : point culminant de l’Yonne (556 m). C’est un rocher granitique 

auquel on accède par un chemin très pentu de 250 m pour découvrir un vaste panorama sur 

le Morvan devant une table d’orientation. 



       Quarré les Tombes : village qui doit son nom aux 46 sarcophages et 66 couvercles qui 

entourent l’église. Exhumés en 1869, lors du transfert de l’ancien cimetière, leur origine reste 

un mystère. Aucun ossement n’ayant été retrouvé, on pense que Quarré était un lieu de 

fabrication des tombeaux entre le VII et Xème siècle.    

     Barrage de Crescent : financé par l’Allemagne au titre des dommages de la 1ère Guerre, 

il fut construit de 1929 à 1932 et retient 14 millions de mètres cubes d’eau. Comme les 

autres retenues, il régule le débit de l’Yonne donc de la Seine. Sa hauteur est de 37 m, sa 

longueur 330 m. 

     Chastellux sur Cure : bâti sur un sol granitique, le château a toujours été habité par la 

même famille et ses descendants. La Tour St Jean qui date de l’an 1080 est la partie la plus 

ancienne encore existante. Ce site a vu le tournage du film « mon oncle Benjamin » avec 

Jacques Brel et Bernard Blier d’après le roman de Claude TILLIER, originaire de Clamecy. 

 

Sur la cinquième étape : 

     Montréal (BPF 89) : au sommet d’une colline qui surplombe la rive gauche du Serein, 

l’existence de Montréal remonte à l’époque mérovingienne. Le village est divisé en 2 parties : 

la ville basse et la ville haute. 

A voir : la Porte d’en Bas, le bastion et la base de l’échauguette de la Porte du Milieu, la 

Porte d’en Haut et plusieurs maisons anciennes en pierre(Grande Rue les numéros 5 et 10 

puis les plus anciennes aux 18 et 20). 

Place de la Mairie, seul vestige de l’ancienne halle, une pierre sculptée d’une salamandre en 

l’honneur de François 1er qui vint plusieurs fois à Montréal. 

     Noyers sur Serein (BPF 89) : 

Un village classé parmi les « plus beaux villages de France » 

Maisons à pans de bois et remparts à 19 tours de défense. 

Arrêts-photos devant les maisons à arcades de la Place du Marché au Blé, devant les 

maisons à colombages de la Place de la Petite Etape aux Vins et de la Place du Grenier à 

Sel, devant le lavoir fleuri et devant l’ancien Collège et son cadran solaire. 

De nombreux films ont été tournés à Noyers : La Grande Vadrouille, Molière, etc. 


